
GAZETTE DES CAMPAGNES

s ..* '.' *.. J- *,.. . .

Dans ls provinces ou sectiors -de provinces où les
hiVers sont relativement doux et. où l'on éprouve
peu de difficulté à se.procurer des oeufs)- le prix varie'
de 20 à 25centins-lk duzaine. D'un utre côté, dans
les parties du:pays :où-l'liver est plus rigoureux et
où la production est plus difficile, les Sufs se yen-
dent de 25 .3a.centins a douzaine. Ce sont là les
prix.payés par.le marchand au cultivateur.

A Montréal le prix est plus élevé, pour des oeufs
fr-üs, pendant les rnois de d.cernbre;janvier, février,
et la prcnière 'partie du:mois de mars. M. Thomas
Hall, éleveur de volailles et inaraîchl*e'e a utremnont,
au faub:mrg d* Mont.réal, obtient pendant cette
saison 45 à 50:centins par douzaine pour des oufs
frais,.pondus dans ila smaine mêmie de la vente..

A Toronto, les*inarchands détailleurs vendent les
oeufs frais à .30 centir.s la douzaine .durant les mois
deThliver. ' . . . .'

A Ottawa, les frmièrs' qui npporterit des œufs

frais à la ville, pendan Ilés froids rigoureu:, obtien-
nent des cominfrçatnts 30 35 éentins i&<.oizaine.

A London, le prixen gros est de 40 à 50 centins.
])ans les territoirés du Nord-Ouest, le prix des

ifsafrai., en hiver, est de 40 à 45 centins la doz.
Quaînd les cultivateurs demeurent. dans le voisi-

nage des villes- et qü?ils ont le temps et se donnent
la peine de chercher les bonnes pratiques, ils peuvent.
vendre les oeufs aùi mêneprix que les inarchands
détailleurs. '.

Les chiffres. que-nous donnons ci-dessus sont ex-
traits d'un rapport. adressé au iniriistre. de l'Agri-
culture par M. G.:Jàhnson,- statistitien au. départe-
ment de lAgri-culture et doivént-engager le,cultiva-
teur à s'efforcer d'obtenir.. des œefsi frais pendant
l'hiver.

• 'Choi: des betteravts pouïr fuire de 'tigraina.i

Poui obtenir de la eaine debettéra, al fàüt
choisir les plus .belles t lesmimieuit faîtes qu'i soit

possible de' iencontre.r Ians* la récolted<le l'année.
.ies~'betteraves. que..I on dstine à la.production-des
grai.nes divcnt être déprouvues de chevelus, c'est-à;
<dire dpetites rac'ies oui-adicules sutonte l'éten-
due dé leur surface L leilleton-d&'la plante ne doit

jamais êtru ennin gé, non ph:. que lénbout de là
.. e .. . .. .- · . .. •

L rs betterayes d inée. â:produire e1* la girame .

doivent -êtro conservées dans du : sable pendant

l'Ïi"ve, afimît solin d\ laisser l,'illet'en.lhor:de

la couche terreuse -dans.làquelle on les place. -L lo-
bal dans lequel les tubercules sont déposés ne doit
être ni chaud, ni froid ni trophumiide; iais être à-
l'abri des Éeléeq.

Dès que le cultivateur n'aura plus à edouter le8

gelées du printemps, il pourra replanter en pleine
terre les raéines des betteraves qu'il destina·à.dont.
ner de, l graine illes. nfoncera jusqu'au. collet

dans un solbien -meuble et bien préparé, les bette-,
ravè's devalit.êt placées à un pied et demi à-deux
pieds de distance les unes des autres.
- Pendant tout le temps de leur végétation et ýelui
que la graine acconplit, les betteraves conposint
cette plantation doivent être tenues constamnent
bonne culture et soigneusement débairassées des
herbes parasites.

D's que la grainesera m iûre; le ultiv eur:cou
pera la platte par le pied -pour« la suspendre.souis
ui hiangar où elle se trouv'Jra'â l'abri de la pluie. La-

graine de la betterave ne. sera sortie de son enve-
loppe qu'au nimenf; de s'en sérvir: pour ·l'eiseméh-
cer, ai-ce. que conservée ainsi, la graine. se- nourrit
davartage etpeot se conserver.

Pour obténir de la graine, le euit iateira soin, à
mesure que les jets qui la fourntissent croissent, de
retrancher les plus 'etits; les .deiniers ven p pour
ne laisser que les.plus, forts,.les:plus élevés en.tiges

parce qu'ils sont les plus propres à.fournir de la
graine bien nourrie.- . Ce n'est qu'en agissant ainsi
qlu'il pourra obtenird& d i graine'de bonne qualité.

La graine de bettera-vé, une .fois dé'pouillée et
vannée, avant de la semer doit être macérée pen-
dant vingt-quatre heures dans le chaulageou en-

graii liquide. Un instant avant de la mett*re' en
terre,.lorsqu'elle sera mouillée, au sortir du chau-
lage, il faudra la rouler dans la ch.aux.pulvériãée.
Ce. double chaulage-aura l'effet d'isoler les grains,
de hâter.la 1evée.de la graine, ainsi. que.:lavégétiz
tion desjeures-plarites, et encore 'de contribuer à
favoriser l'ab1ondarice dans la récoltes des bette-
raves.

CHOSES ET AUTRES

Conerra s · fertilit.-paD~ins nlo' cxploitation
ngricnle bin t 'd animaux
de l'année pe-dvenrit siiffie ôniQryl'aufnasütdnt, un
produit plus.iLbodidt'. Ce;i'e:es -que le
cultsvateupr-pomrra,, . sourvoir aux
besoins; d'îineîiaie'lEure prdiltid eut coé use, rien
en agriculàureå'tiri.plus'tr'nedx ¶e d'voirà à acheter
des engrai(Cuiit.1 b qui
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